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V mfié  en  U Cour  des  \Ajdes, 
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^ &C.P  RE  vos  T,  Imprimeurs 
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O VYS  par  la 
grâce  de  Dieu 
5 Roy  de  France  8^ 
de  Nauarre , A tous  pre- 
lèns  & à venir  , Salut. 


Nous  allions  efperé  ’qu  a- 
pres  auoir  donne  la  paix  à 
nos  Subjets  rebelles  gui  s’e- 
ftoient  éleuez  ces  années 
' dérnieres  contre  noftre  au- 
thorite  leur  deiioir,  nous 


pourrions  dans  la  tranquil- 
lité publique  reftablir  nos 
affaires  de  telle  forte , que 
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nollre  reüenu  ordinaire 
fujfîiroit  pour  les  defpenfès 
de  céc  Eftat.  Et  afin  d’aui- 
fer  aux  moyens  d’y  parue- 
nir , nous  aurions  conuo- 
qué  au  mois  de  Décembre 
dernier,  vne  célébré  A fiem- 
blée  des  plus  notables  per- 
Ibnnages  de  ce  Royaume, 
lefqnels  apres  anoir  reco- 
gneu,qu’àcaure  des  gran- 
des deipeniès  que  nous 
auons  eflié  contrain£ls  de 
faire  depuis  noftre  aduene- 
ment  à la  Courone,le  fonds 
de  nos  finances  eftoit  telle- 
ment diminué,  qu’il  nous 


cftoit  impoffibie  de  fatis- 
, faire  à T aduenir  à cè^lles  que 
nous  fbmmes  obligez  de 
fouftenir , quelques  retran- 
chemens  & mefiiages  que 
nous  puiffions  apporter, 
lans  augmenter  noftre  re- 
cepte  ordinaire  dVne  gran- 
de Ibmme  qui  puifle  fuffire 
non  feulemet  aufdites  def- 
penlès , mais  à rachepter 
nos  Domaines  aliénez  , & 
reftablir  les  fermes  de  nos 
Gabelles,eiquelles  confifte 
nottre  principal  reuenu, 
qui  le  troouent  à prelènt 
tellement  engagées  à cauiè 
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de  l’alienation  de  la  plus 
grade  partie  de  nos  droidls 
defdites  Gabelles , que  nos 
fermiers  d’icelles  nous  ont 
reprefènté  leur  eftreimpof 
fble  de  pouuoirplusfublî- 
lier  dans  lefdites  fermes , & 
de  faire  les  fournilTeniens 
de  nos  greniers , li  par  quel- 
que nouuelle  impolition 
fur  le  prix  du  Marchand, 
nous  ne  leur  donnons  le 
moyen  & la  facilité  d’auoir 
vh  plus  grand  fonds  deuant 
eux  pour  fatisfaire  auldits 
fourniiTemenSjafio  que  no- 
itre  rciieoii  eftaiit  augmen- 


té  par  le  rachapt  de  noftre- 
dit  domaine  & droidts  en- 
gagez , nous  puiffions  def- 
charger  noftre  pauure  peu- 
ple des  autres  impofitions 
6c  tailles  qu’il  porte.,  Sur 
quoyilnous  auroitefléfaic  ^ 
diuerfès  propofitions , lef^ 
quelles  ayans  fait  examiner 
en  noftre  prefence  6c  en 
noftre  Confeil , il  ne  s’en 
eft  point  trouué  de  plus 
ftipportabîe , que  celle  de 
laditte  impofition  fur  le 
fel , par  augmentation  du 
prix  du  Marchand,  qui  ne 
peut  eftre  moindre  que  de 
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fix  iinres  pour  minot , & 
30ur  quelques  années  fèu- 
ement , laquelle  nous  auÔs 
approuuée  d’autant  plus 
volontiers,  que  toutes  per- 
fonnes  de  quelque  qualité 
qu’ils  foient,  y contribuent. 
Et  comme  nous  eftions  fur 
les  termes  d’executer  ’efdi- 
tes  propolitiôs  nous  auons 
efté  aduertis  qu’aucuns  de 
nosfubjets  rebelles, méco- 
gnoiflans  des  grâces  que 
nous  leur  auons  faittes , ont 
par  i’aiîiftance  des  ennemis 
de  la  orraiideur  de  noftre 
Eflat , & par  les  intelli  géces 

pratti- 
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pratdquées  tant  dedas  que 
dehors  noftre  Royaume, 
mis  & equippé  fur  mer 
quantité  de  vaifTeaux , auec 
lefquels  ils  exercent  plu- 
fieurs  voleries  & depreda- 
/ dons  for  nofdits  Subjets  le 
long  de  nos  cofles,  mefiiae 
font  deffein  d’y  defcendre. 
A quoy  Nous  voulans  op- 
pofer,  nous  auons  refblu  dé 
mettre  fus  pied  v.ne  <puiP 
iànte  armée,  & y eftre  nbus' 
niefmes  en  perfonne:  Pour 
l’ehtretenement  de  laquéP 
le , pour  fatisfaire  à infî^ 
nies  autres  de^ilfés  que 
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nous  ferons  obligez  de  fai- 
re , nous  fommes  eotraints, 
à noftre  très-grand  regret, 
de  nous  fèruir  pour  quel- 
que temps  des  deniers  qui 
prouiendrot  de  ladite  nou- 
uelle  impofîtion  fur  nofdi- 
tes  Gabelles,  en  vne  occa- 
fion  11  importante , au  bien 
& repos  de  nofdits  fiibjets. 

ACES  C AVSES, 
Sçauoir  faifons  , qu’apres 
auoir  mis  cét  affaire  en 
deliberation  en  noftreCon- 
fèil , où  eftoient  la  Royne 
noftre  tres-honorée  Da- 
me ôc  Mere  , noftre  très- 


II 

cher  frere  vniquc/  le  Duc 
d’Orléans , aucuns  Princes 
& autres  grands  Sc  notables 
perlbnnages,De  l’ Aduis  d’i-; 
celuy,  & de  noftre  certaine 
Icience , plaine  puiflànce  &C 
authorité  Royale  , Nous 
auons  par  ceftuy  noftre 
Ediâ:  perpétuel  & irreuo- 
cable , dit , ftatué  &C  ordon- 
né , difons , ftatuons  & or- 
donnons , voulons  8c  nous 
plaift , que  d’orefnauant  à 
commécer  au  premier  iour 
de  Juillet  prochain , il  foit 
impofe  8c  leué  la  fomme  de 
fix  liures  par  augmentation 
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du  prix  du  Marchand  fur 
chacun  minpt  de  fel  qui  fe- 
ra vendu  & diflribué  dans 
les  greniers  à fèldenoftre 
Royaume, outre  & pardéi- 
fuscequi  fe  ieue  à prefent, 
tatpour  nos  anciës  droidts 
de  Gabelles  & augmenta- 
tion d’iceux,  qtie  pour  ledit 
prix  du  Marchand,  & au- 
tres droits  impofez  fur  le 
fèl.  Pour  eftre  les  deniers 
qui  prouiendront  de  ladite 
impofition  prefentement 
mis  fur  ledit  prix  du  Mar- 
chand , receus  à la  vente  du 
felparlesReceueurs  parti- 
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culiers  de  nofdites  Gabel- 
ies , ôc  employez  au  raehac 
des  droiéts  cy-deuant  alié- 
nez fur  nos  Gabelles , 
apres  ledit  rachat , dimi- 
nuez félon  que  nos  affaires 
le  pourront  porter.  SI 
DONNONS  en  man- 
dement à nos  amez  Sc 
féaux  Çonlèillers,  les  gens 
' tenans  nos  Cours  des  Ay- 
dès  de  Paris  Sc  Rouen, 
Prefîdents  Sc  Threfbriers 
generaux  de  France  des 
Genéralitez  qu’il  appar- 
tiendra , que  ceftuy  noftre 
preièntEdi<^dls  ayent  à fai* 
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xç  lire , publier  & enregi- 
ftrer , ôc  iceluy  faire  exécu- 
ter de  poin£î:en  poindt  fé- 
lon fâ  forme  ÔC  teneur , fans 
fbufirir  qu’il  y fbitcontre- 
uenuen  quelque  forte  que 
ce  foit , Car  tel  eft  noftre 
plaifir:  Nonobftat  tous  au- 
tres Ediéls,  Reglemes,  Or- 
donnances , & chofes  à çe 
contraires , aufquelles  ôc  à 
la  dérogatoire  des  deroga- 

O - O 

toires  y contenues  , nous 
auons  dérogé  d>c  dérogeons 
par  cefdites  prefèntes , auf- 
quelles afin  que  ce  foit 
chofè  ferme  6c  fiable  à 


toujours , nous  auôns  fait 
mettre  noftre  feel , fauf  en 
autre  chofè  noftre  droià , 
ôc  i’aucruy  en  toutes. 

DONNE'  à Paris  aiî 
mois  de  Juin  Fan  de  grâce 
mil  ftx  cens  vingt- {épt,&  de 
noftre  régné  le  dix-huicEé- 
me.  Signé,  LOVÎS.  Et 
ftirlereply,Parle  Roy,  DE 

LOMENIE.Ecàcoft4 

Vifà.  Et  ieellé  fur  lacs  de. 

»» 

foye  rouge  N;  verte , du 
grand  fceau  de  cire  verte* 


[ Leu , & registre'  par  le 

commandement  du  Roy  , porte' 
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par  Monjieur  Frere  ^vniqut  âu^ 
dit  Seigneur  i aj^ifie'  du  Jïeur  dé 
Bellegardei  Cheualierdes  Ordres 
de  fa  M,ajefif&  des  Sieurs  de 
Champigny  & de  Leon  , Con- 
fiüers  en  fs  Confeds  d‘Eflat  & 
Priué , Oùy  & ce  confintant  le 
Procureur  General  dé  fidite 
2[dajefe\  A Paris  en  la  Cour 
des  Aydes  les  Chambres  ajjèm- 
ble'eSf  le  mngt-huifie'me  lourde 
luinfanmd fx  cens 'vingt- fpt. 

t' 

Signé , D V P V Y.  Par  Ordon- 
nance de  ladite  Cour. 

Collationné  à l’original,  par  moy  Gojifcil- 
kr  & Secrétaire  du  Roy, 
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